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À ma fille, qui m’apporte tant de joies en ce monde.
Et à toutes les mamans,
qui se démènent chaque jour
pour mettre des étoiles dans les yeux de leurs enfants.
Ce livre est pour vous.
À PROPOS DE L’AUTRICE
Passionnée de lecture depuis l’enfance, Marina Rose a toujours eu un livre sur sa table de chevet. Très tôt, elle a trouvé dans l’écriture un moyen d’exprimer l’imagination débordante qui l’habitait : une aptitude déjà remarquée à l’école, lors des exercices d’expression écrite. Amoureuse des histoires d’amour sous toutes leurs formes, elle a fait ses premiers pas dans la romance historique, toujours guidée par le même fil rouge : celui des émotions et des cœurs qui s’entrelacent.



Prologue
Paris, 26 juin 1882

Le soleil filtrait à travers les feuilles de buis, créant des jeux de lumière dans le bleu crépusculaire des yeux de François. Ses courts cheveux bruns étaient en bataille et il m’adressait un sourire irrésistible.
Libérés de la surveillance de ma tante, nous nous étions réfugiés dans l’une des alcôves végétales de son fabuleux jardin. Tandis que nos cœurs battaient à l’unisson, il porta l’une de mes boucles cuivrées à ses lèvres. Ma peau pâle se couvrit de délicieux frissons, et un rire léger m’échappa.
— Chut, ma précieuse, gloussa-t-il à son tour tout contre ma gorge. Il ne faudrait pas que quelqu’un nous surprenne.
Un sourire malicieux fendit mon visage.
— Eh bien, qu’ils nous surprennent ! Ils verront deux fiancés échanger quelques cajoleries.
— Vous êtes déraisonnable, Hélène. Et Dieu sait comme j’aime cela…
Sa bouche glissa de mon cou à mes lèvres, incendiant ma peau sur son passage. Je le laissai faire, impatiente d’en recevoir davantage. Il y déposa un tendre baiser, plein de retenue. Trop, au regard de ma propre fébrilité !
Était-ce inconvenant de le désirer, alors même qu’aucun serment sacré ne nous liait encore l’un à l’autre ? Certains soutiendraient que oui. D’autres, plus aventureux, diraient que non. J’étais de ceux-là. Du moins, je me plaisais à le penser. Ce petit jeu de cligne-musette, qui permettait d’échapper à la vigilance de nos chaperons, ne m’amusait plus. Bien que ma tante, Marie-Louise, ne se fût jamais montrée trop envahissante, je voulais plus que quelques instants volés ! Tellement plus…
Mon compagnon posa son front tout contre le mien, et je fermai les yeux, heureuse de cette tendresse partagée.
— M’aimerez-vous toujours, François ? demandai-je, le souffle court.
Ses doigts effleurèrent l’ovale de mon visage, obligeant mon regard vert à plonger dans le sien.
— Jusqu’à la fin de mes jours. Je vous en fais la promesse.
Il s’empara à nouveau de mes lèvres pour m’offrir un baiser enflammé. Une exquise sensation se répandit dans mon ventre à mesure que sa langue caressait la mienne. Jamais encore nous ne nous étions embrassés ainsi. Enivrée par notre proximité, je m’accrochai au col de sa chemise afin de le maintenir près de moi. Il passa sa main sur mon visage, puis sur mon épaule, avant de faire glisser l’échancrure légère de ma robe. Je frissonnai.
Sa bouche s’arracha à la mienne, haletante, et mes yeux rencontrèrent une fois de plus les siens.
— Si je m’écoutais… je… , bafouilla-t-il d’une voix rauque que je ne lui connaissais pas.
Une vague brûlante déferla dans mes entrailles.
Se pouvait-il qu’il ressente la même chose que moi ? Allait-il répondre à l’étrange et mystérieux appel de mon corps ?
— Eh bien… écoutez-vous, chuchotai-je, le cœur tambourinant follement devant son regard de braise.
Aussitôt ses lèvres repartirent à l’assaut des miennes, les mordillant, les suçant, m’infligeant une douleur aussi délicieuse qu’indécente. Ses mains plongèrent dans mes boucles et j’imitai son geste, me galvanisant de la sensation de ses cheveux bruns entremêlés autour de mes doigts.
— Hélène, souffla-t-il en cessant soudain de malmener ma bouche, nous allons nous marier, n’est-ce pas ? Pourquoi attendre notre nuit de noces ? Je vous désire ardemment, désespérément… Je vous en prie, devenez mienne ici même, dans ces jardins…
Ses yeux suppliants firent exploser mon cœur.
François était l’homme qui, deux mois plus tôt, avait su me séduire. Et nulle âme n’aurait pu me dissuader de lui céder. Nous étions promis l’un à l’autre. Pourquoi différer ce qui devait arriver ?
— S’il est vrai que vous m’aimez si fort, alors…
Je fis descendre mes doigts le long de sa chemise pour effleurer le renflement naissant que je voyais poindre sous sa ceinture. Mes joues s’empourprèrent.
Étais-je trop audacieuse ?
Pourtant, cette infime caresse suffit à enflammer mon fiancé. Un désir inassouvi assombrit plus encore le bleu de ses prunelles.
— Oh oui, je vous aime ! Tellement !
Ses mains empoignèrent mes seins, puis caressèrent leur pointe sensible à travers le tissu fluide de ma robe. Tremblante de concupiscence, je fermai les yeux et me livrai à lui.
Ce jour-là, dans les jardins de ma tante, en dépit de l’abstinence que nous commandaient nos fiançailles, François fit de moi une femme. Si l’union de nos corps m’avait ravie plus que de raison, le temps avait fini par rendre ce souvenir bien amer.
Ce jour-là, dans les jardins de ma tante, comme j’aurais aimé savoir qu’un homme pouvait se jouer d’une femme, et comprendre que les jolies paroles dont il m’avait abreuvée n’étaient que pure mystification. Un tissu de mensonges, grossier, méprisable, qui allait m’anéantir.
Mais, jeune et inexpérimentée, étais-je vraiment à blâmer ?
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